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PARIS. Ce samedi, à l’occasion
de la finale nationale de la
sixième édition des Timbrés de
l’orthographe, laquelle se dérou-
lait au théâtre de l’Alliance fran-
çaise, il en fallait même une sa-
crée dose, de philosophie ! C’est
qu’à la barre officiait l’ancien mi-
nistre de l’Éducation nationale
Luc Ferry, penseur de son état, et
en tant que tel bien décidé à ne
pas laisser la forme prendre le pas
sur le fond... Les quelque cinq
cents qualifiés – parmi lesquels,
tradition oblige, une cinquan-
taine du Nord et du Pas-de-Ca-
lais – se seront d’abord demandé
si l’épreuve de philo du bac
n’avait pas exceptionnellement
été avancée de quelques jours !
Rapidement pourtant, et le pre-
mier moment de surprise passé,
ils retrouvèrent avec l’enthy-
mème (syllogisme ne comportant
que deux propositions au lieu de
trois), la quiddité (synonyme
d’une essence qui n’a pas grand-
chose à voir avec notre carbu-
rant) et la réduction eidétique
(mise en évidence, justement, de
l’essence des choses, abstraction
faite de leur existence) leur pain
noir quotidien. Jusqu’à l’ortho-
graphe de pyrrhonien qui ne pou-
vait laisser... sceptiques ces ama-
teurs de graphies tarabiscotées !

UN QCM GRATINÉ
Il n’empêche : par rapport aux fi-
nales régionales du mois de
mars, le curseur avait été élevé de
deux bons crans, et ce n’est pas le
QCM de Frédérick Gersal, propo-
sé quelques minutes plus tôt en
guise d’amuse-gueule (trente
questions quand même !), qui ris-
quait de détonner...
N’y demandait-on pas notam-
ment de repérer, en moins de
quarante-cinq secondes, d’éven-

tuels imparfaits du subjonctif
dans des formes telles que palis-
siez (du verbe palisser et non pâ-
lir, tout est dans l’absence d’ac-
cent circonflexe !), pervertissiez,
rapetissiez et raplatissiez ; celui
des quatre mots habanera,
heaume, hidalgo et hussard qui
avait pour initiale un « h » muet
(clin d’œil, par les temps d’Euro
qui courent, à un ancien sélec-
tionneur des Bleus ?) ; l’unique
nom de genre féminin parmi
agrume, aparté, ébène et termite,
etc.
Bref, tout ne sera pas passé
comme une lettre à la... Poste,
cette dernière dût-elle parrainer,
des plus officiellement, l’épreuve.

Pourvu que les postiers, que l’on
n’avait visiblement pas affran-
chis, n’aillent pas se mettre à leur
tour en grève, pour atteinte into-
lérable à leurs conditions de tra-
vail !
Mais la vraie morale de cette his-
toire, c’est l’incontestable succès
remporté par une organisation
– les Éditions de l’Opportun – qui,
pour avoir d’abord tâtonné dans
le sillage des Dicos d’or, peut dé-
sormais se targuer de jouer dans
la cour des très grands. Les cinq
continents n’étaient-ils pas re-
présentés ce samedi, sous l’égide
de la susdite Alliance française,
forte de ses 816 antennes pré-
sentes dans 134 pays ? Pivot, sors
de ce corps ! BRUNO DEWAELE

Chez les Timbrés de l’orthographe,
on peut aussi réviser... sa philo !
On savait depuis toujours que, pour prospérer dans la compétition orthographique, mieux valait être
un brin philosophe : n’y risque-t-on pas en effet, et à tout moment, de se faire éliminer pour un accent
mal dessiné, alors même qu’on sait écrire « chænichthys » et « phytophthora » ?

Un ancien ministre de l’Éducation nationale de toute évidence heureux de retrouver ses ouailles d’hier...

C’est qu’à la barre
officiait Luc Ferry,
penseur de son état, 
bien décidé à ne pas
laisser la forme prendre
le pas sur le fond ! ”

Tâchons de dire les choses sim-
plement : la morale, dans tous
les sens du terme, c’est le respect
de l’autre, c’est-à-dire les droits
de l’homme avec, en plus, la
bienveillance, la générosité, le
dévouement. Se conduire mora-
lement, c’est respecter son pro-
chain et lui vouloir activement
du bien. Si nous nous em-
ployions à appliquer d’une ma-
nière parfaite les valeurs mo-
rales, il n’y aurait plus sur cette
planète d’infamies telles que
massacres, attentats, vols,
meurtres, iniquités. Ce serait là
une vraie révolution. (Fin pour

les cadets.)
Cela ne nous empêcherait non-
obstant ni de vieillir, ni de mou-
rir, ni de perdre un être cher, ni
d’être atteints par la maladie, ni
même d’être, le cas échéant,
malheureux en amour ni, tout
simplement, de nous ennuyer au
fil d’une vie que nous aurons re-
gardée passer banalement. Car
ces questions – celles des âges de
la vie, du deuil, de l’amour ou de
l’ennui – ne sont pas essentielle-
ment morales. Vous pouvez
vivre dans une sainteté tout émi-
nente, respecter et aider autrui à
merveille, appliquer les principes

de la vertu comme personne… et
vieillir, et mourir, et souffrir. Ces
réalités relèvent de la « spiritua-
lité », laquelle ne se limite pas au
religieux et va bien au-delà de la
morale. Les spiritualités avec
dieux sont les religions, les spiri-
tualités sans dieux sont les
grandes philosophies.
(Fin pour les juniors.)
Nos pays laïques souffrent de dif-
férents maux, donc il leur faut
une spiritualité laïque. Cet en-
thymème paraîtra osé, ne fût-ce
qu’aux plus pyrrhoniens d’entre
nous, mais ce dont nous man-
quons aujourd’hui, c’est d’une

conception de la « vie bonne »,
une vision du monde commun
que nous voulons construire en-
semble. Ne faut-il pas, comme
Ulysse, préférer une existence de
mortel réconcilié avec le monde
à l’illusion religieuse de l’immor-
talité ? Ne faut-il pas nous effor-
cer de vivre en harmonie avec
les autres comme avec l’ordre du
monde en ne leur cherchant
nulles crosses ? C’est là, après ré-
duction eidétique, la quiddité de
toute sagesse laïque et de toute
spiritualité philosophique qui ne
passent ni par un dieu ni par la
foi quels qu’ils soient. Si nous

voulons réinventer une « poli-
tique de civilisation », rempla-
çons la morale et la quête du
pouvoir, dictant leurs nom-
breuses lois telle une dyarchie,
par la spiritualité et la philoso-
phie. (D’APRÈS LUC FERRY)

(Après plusieurs années particulièrement
fastes pour nos couleurs, aucun de nos repré-
sentants n’est, hélas, monté cette fois sur le
podium : notre région serait-elle en délica-
tesse avec la philosophie ? Il faudra vérifier
cela dès l’an prochain, le parrain de l’édition
2017, septième du nom, n’étant pas encore
connu…)

Le texte de la dictée : « Morale et spiritualité »


